
La CNT-SO appelle à la grève et à la mobilisation, dans tous les secteurs, le 13 octobre, aux côtés de la 

jeunesse. Lycéen·nes, étudiant·es, travailleur·euses, ensemble :  contre l’austérité, pour les services publics, pour 

une vie digne et la répartition égalitaire des richesses !

Les lycéen·nes et les étudiant·es en lutte sont nos enfants et nos futur·es collègues, nous ne les 
laisserons pas seul·es face au mépris et à la répression. Comme pour chaque mouvement social, la violence 

d’État se déchaîne. Cette fois-ci, ce sont nos enfants qui sont blessé·es et mutilé·es, arrété·es et enfermé·es. Ça 

suffit !  La jeunesse a raison de revendiquer des conditions d’étude dignes en termes d'effectifs, d’équipements, 

de personnels et de bâti scolaire. Elle a raison de dénoncer la violence du tri scolaire et social qui s’exprime à 

travers l’application ParcourSup. Elle a raison de s’indigner contre le futur qu’on lui réserve : exploitation, 

dégradation des conditions de vie, menace climatique, militarisation… Leur combat est le nôtre !

Les jeunes réclament plus de moyens pour l’éducation mais en 2027, le gouvernement prévoit 54 

milliards d’’économies budgétaires qui n’épargnent que les crédits militaires qui bondissent de 11 % ! C’est 

une déclaration de guerre pour les services publics et les personnels dont les salaires sont gelés pour une 

quatrième année. La baisse du budget de l’État et des collectivités c’est moins de services publics pour 
toutes et tous ! Cela ne concerne pas que les fonctionnaires, au final ce sont toujours les usager·ères 

qui trinquent : prises en charge pourries aux urgences, profs pas remplacé·es, abandon de 

projets par nos communes, suppressions de dispositifs d’aides… Mobilisons-nous 
ensemble contre le budget d’austérité !

Pour la jeunesse scolarisée et les travailleur·euses, tout se résume à un seul mot 
d’ordre : répartition égalitaire des richesses ! Nous sommes toutes et tous impacté·es 
par la vie chère et l’inflation gonflée par les crises internationales et les coûts de 

l’énergie. Pourtant les profits et cours boursiers battent sans arrêt des records, les 

écarts de richesses se creusent et la sphère patronale et actionnariale reste massivement 

subventionnée par l’argent public. Ces masses d’argent sont le fruit de notre travail et 
doivent nous revenir mais aussi financer les services publics et permettre de sortir des 
logiques d’austérité.

Soyons tactiques : la révolte de la jeunesse déstabilise le gouvernement, c’est le moment de se 

mobiliser et revendiquer ! Dans nos entreprises ou services, articulons le soutien à la jeunesse 

avec le combat pour des revendications immédiates communes : refus des politiques 

d’austérité et des galères de la vie chère ; hausse générale des salaires, retraites et minimas 

sociaux ; abrogation des réformes des retraites et de l’assurance chômage ; extension de la 

protection sociale ; financement des services publics à hauteur des besoins. Organisons-nous à 

la base pour défendre nos droits et en gagner de nouveaux !

Les jeunes sont en colère contre un modèle social de plus en plus inégalitaire 
et autoritaire : nous aussi !  Construisons ensemble un projet de société 
émancipateur pour notre classe !


